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ri En l'ab~ence d'indications précises el rec~~pées qui pourraient
:;:~cnscigncr sur les origines d'AL HALQA aussi bien dans ses formes
: que dans ses genres tel que ,Ic diagnostic a'.tuel les appréhende au
1;' Maroc, nous ne pouvons qu'avoir recours à quelques rapproche-
C ments offc;ns par la compilation réalisée autour des rigures arabo-
:: musulmane, '
W Sans rcmonter à la nuit des tcmps pour identifier les formcs
':, anccstrales d' J\L HALQA, l'exposé se limitera d'introduire unc
;:: réscrvc aux c':'nstats postulant. un(: identification d'AL HALQA
i~: avec le COntcur., ' ,

:): Le passage ,en revue des différems genres ~t modes YfPloyés à
l'occasion d'AL HALQA de nos jours ne fait nulkmg;lf ressonir la
prédominance de la figure du contcur telle qu'cllèst!"'dégage à tra-

, vers la chronologie hislOriquc. Aucune commune mesure donc avec
~, ces IKH8ARYINE (nomades collcctcurs de poèmes), Ic KHATIB
;: (notablc porte-parolc de sa tribu), le HAKA WATI (ces vinuoses dc
, tni,miquesnotammem, dom Ic profil nous CSIlivré par l'écrivain
" arabe AI Jahiz), le QASSASS (scrm'onnairc populaire). Mêmc ~i
;::' dans Ic mode d'AL HALQA plusieurs emprunts à ccs différemes
',' formcs pcuvcm être delectées, aucunc figurc hislOrique n'ort're IOUS
~~:Ics élémems que recèle AL HALQA, ,
;: La deuxièmc réserve à introduire a trail à l'assimilalion qui
': suggère que la figure du comeur cst inhérente à la tradition isla-
i" mique censéc vehiculée par l'oralOirc. Lc coran fera justice, par Ics
:;, multiples référenccs dans le texte, de ce consr:u erronné, Ample
j:; information y cst donné sur l'cxislence d'une pratique llorissal1le
;:' du conte durant l'ère anJé-islamique.
g
'10 Aussi csi-il, à nos jours, difricile de se hasard cr sur les chcmins

1;, bail ,s furtivemcnt par ccrtains historÎt:ns (pani'culi.:remel\t les
V orientalistes) dont l'objel de recherche, vaste, ne soulève l'aspect du
~k ti,câlre dans l'aire arabu-musulmane quc subsidiairç:mem ou cn
F:! tout cas dans un esprit très apprqximatir. , .
:g~ Dans le champ pankulier 9ue consiiluc "ai,'e marûcaine.
mi \'abscence d'un quelconque travail encyclopédique sur l'hislOire de
,1t la sociélé marocaine. société qui a été bercée par de multiples cul-
!k: Il!res ct civilisations qui se succédèrem tOut au long dc son histoire,
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'

,

\ et 'qui l'on milrquée différemmcnt selon les legs. Un ellirdacs de
~, sources el d'or:t,ines possiblcs qu'il cst difficile dc dépan:lger qualll
, il s'agira cn l'ocêurence de remon'ter l'hislOire d'AL HALQA.
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i!\ . " Al Halqa dans

III! l"environnement social
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,,: ' L'idemifiçalion a'AL HALQA en tam,que fait social rcpose
! !sur ses' solides ancf'ages aux différenis aspecls ou compôsantes de
H

I

;renvironncment social: l'cspace, le temps, l'activité socio-
U; f.cQnomique. L'articulation de ce théâtre a!l sein du lissu social ct
} de son vécu quotidien s'effectue dc manière inlégrée lelle qu'il est
J; difficile, à certains éi;~rds et dans cenaines condiliollS, de le disso-
11, der du réel.
W : ,
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if POSITIONNEMENT DANS L'ESPACE
,,: "
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; Au ni,veau de la dimension dc "cspace, AL HALQA s'inlé-
~ (, grera dans dcs formes varianl avec'a variélédu paysage.
~i~' a- Dans le monde urbain, 'elle occupera des espaces qui lui
Üf serontloUl désignés, cn règle générale, aux points de convergences

!n enlre les principales portes dc la ville, dans le schéma classique de la
y, vie.ille ville ~aroc;tine c.nIourée d'ul\ muraille ouverte sur les ~uatrc
/: POlllts cardll1aux. Ces heux de rencontre se confondent en fan avec
,H;,Ics places marchandés ou lieux habituellement fréquemés par les
';? voyageurs.
'K
':~:'
HL C'est Ic cas par exemple de JAMAA-LA~à Marrakech, si
;,~. célèbre dans J'hisloire qu'elle cst passée pour êtrc Ic creUSd.histo-
!({ rique de celle rorme de manireslalÏon thdtrale. .
1m~ Dans ~es autres vieilles villes (quc la li!téralu.r~ colomalc bap-
jg!: Jisa «'imperiales »...) on rcncontrera cc memc ~slllOnnemeni dans

~!W "expiu:e qui confère lot31e 3Vec l'aspect de I~ ville et une s~rtc de
:~k':'continuilé, voire dc 'appons suivis entre l'artiste el son pu~hc. Des
~L

,

'
, ra~ns dc fidélité, sC,mblablcà celle d'U,

JI lect;ur. d'un Jour:,al,
,; s'el t>i,rclI' aISCII","1 ..",.., AL H L~IQ.I_jra!lInlateur d AL
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I!~: .. Mais d3n~ Ic ~lOnd~ urb.ain.. il s;agll n~anmo.ins de di~tingu~r la
i ilualion partlcuhere reservee a AL HALQA dans les villes. ou la:
1

! rénésie « moderne" délruil les espaces ~ncien~ pour. en ~~ager. 'autres selon unc vision qui, pour le moms qu on pUisse dire, ne
'est guère soudéc du phénomène amniprésenr d'!,L HALQ~. A ce
ilre, la ville de: Casablanca, à l'av~nr.~arde',~1 on peut,~lre,. de
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rClcnuc dc 'a pan des videurs de' poubelles noctambuli.s... En
dehors de cette extrême, AL HALQA, comme dans le cas ce Casa-
blanca, maintient son habituel itinérairc dans les environs des lieux,
d'échange~ : marchés aux puccs, foires à l'occasion, marché de
gros, elc... ,

De cellc ,ilUal iOIl particulière, on peul retenir que quand
intcrvicnt !'at<Hl1i"uion de l'cspace urbain. caractéristique c.ecette
époquc, AL IIALQA perd de son degré d'intégration au pay!age dl'
la ville tout en ~'efforçanr de survivrc là où elle a lOujours vé\'u [OUI
naturellemenl : itproximité d~s échanges et des services.

b- Dans le rnonde rural, AL HALQA connaÎlïa moins
d'imprévus dan, ,a tellacitc f. sc confondre totalement avec l'envi,
ronnemcnt ,

Elle arri\\.:1 a ;i ~ouvrir tOtalemenr sa réalité dc fail social Cil
vivam au rj'llllllc de, ,ouks hcbdomadaires el des moussems locaux
CI rcgiollallx, 1.;";.1;, rencomre enlrc AL HALQA et l'activité socic',
écollomiqlle ,era la plus étroitc tamles hommcs n'onr l'occasion de
s'agglomérer, pt'riodiquemenr, qu'autOur de l'élémcnr économique
da liS Ics souks.

~ Cc:pelldallt: deux panicularités se dégageront dans la presta-
tion d'AL HALQA dans l'cnvironnement rural: - d'une pan sa
preslalion pourra casser avec Ic rYlhme quc lui impose la périodicilé
des rencOlHre~' économiques (souks) ou para-religieuses
(Mou~scms-Saillls'J grâce au phénomèlle de ces troupes de
comédicll5,chameurs qui sillonncnt les campagnes el vicnnent
camrc:r sur rla.:e parmi les rcgroupcmems des populations offranl
pem!;.lIt rlu,;cur, jlHIrS Icurs spectacles. Ce, troupcs sont 'appelées.
AABID,,\T .-\R,R'\I.-\, '

, d'"ullc J',III..-\1 ilAI.QA, tclle <lu'cllt: ,.: dérouk actuelle-
IlIenl d:"" It- 111\'"\1.:'IIr;,I, e~t inconre't'-lhlt:mem IIne voie de pal-
",!!e l"HIt le n""'lle '" 1,";11vcrs le, C:I/IIJ"'~IIt"', Llne "oie de COli!'
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